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“Le BIB est un dispositif 
co-construit qu’il a fallu 
apprivoiser pour une 
utilisation optimale. J’ai 
bien aimé l’apprentissage 
ensemble grâce aux 
échanges, l’exploration 
de nouvelles solutions 
pour l’alimentation de 
demain et des chouettes 
rencontres. On a découvert 
de nouvelles pistes, parfois 
par accident. Nous avons 
appris ensemble par 
essais-erreurs. 
Aborder le sujet dans des 
dîners avec des personnes 
qui ne sont pas trop de 
cette religion-là, c’est 
toujours amusant de 
constater les réactions. 
Même si les réactions sont 
amusées, on plante quand 
même une petite graine. 
J’en parlais beaucoup à 
des gens qui n’étaient pas 
spécialement intéressés 
et je ne manquais jamais 
de mentionner le fait que 
j’étais éleveuse de larves 
de mouche.”  
MURIEL

“Je me lance dans une 
activité professionnelle 
sur les larves. Il y a un 
potentiel énorme et de 
nombreuses synergies 
sont possibles.” 
XAVIER

“ValueBugs, c’est un excellent 
projet complet de cocréation 
! C’est intéressant de mener 
une recherche car ce sont des 
sujets nouveaux qui suscitent 
de nouveaux questionnements. 
On obtient des résultats ou 
des petits échecs qu’on 
va transformer en retours 
d’expérience. Finalement, 
on partage, ce qui crée une 
dynamique vertueuse. Beaucoup 
d’aspects, qui vont au-delà de 
la recherche, ont été abordés 
durant le projet. On peut voir le 
projet comme un prétexte pour 
aborder d’autres thématiques 
autour du sujet. Grâce à 
ValueBugs, il y a eu pas mal 
de stands de sensibilisation 
du public et je pense que ça 
a permis de placer quelques 
graines, prêtes à germer dans la 
tête des gens.”  
COSME

“Je suis agronome et on m’a 
toujours expliqué qu’on pouvait 
nourrir des vaches avec des 
protéines et les protéines étaient 
essentiellement du soja importé 
à grands frais du Brésil et 
qu’on asperge de glyphosate. 
Finalement, c’est la grosse 
source de protéines pour les 
animaux d’élevage et c’est la 
catastrophe totale. Donc ici, l’idée 
de pouvoir recycler à la fois les 
déchets végétaux et produire des 
protéines animales pour nourrir 
des poules, je trouve ça génial.” 
ALAIN C.

“Le projet a démarré, dès 
le départ, de manière 
très participative, on 
avait à chaque fois notre 
mot à dire sur toutes les 
étapes.” 
FRANCISCO

“C’est valorisant personnellement 
de faire partie d’un tout qui a 
commencé de presque rien et 
qu’on a monté ensemble. J’étais 
assez fier et content d’aller 
raconter que je travaillais avec 
des larves et ils me regardaient 
avec des yeux un peu bizarres 
mais j’étais très fier de parler 
de tout ça et d’échanger avec 
tout le monde. C’est aussi un 
changement dans le mode de 
réflexion qu’on a habituellement et 
qu’on a dans notre travail de tous 
les jours. Je suis développeur 
web mais j’ai toujours aimé les 
sciences, donc ça m’a donné 
une petite fenêtre de tir pour faire 
quelque chose qui se rapproche 
de la recherche.  C’était un truc 
de pouvoir se déconnecter de ce 
qu’on fait tous les jours et de faire 
un truc complètement différent. 
J’ai été vraiment surpris d’avoir 
été aussi emballé par la vie de ces 
bestioles.” 
MORGAN

“ValueBugs, c’est un boulot 
très riche en expérience et en 
rencontres. Allier recherche 
scientifique et réalités de 
terrain, c’est l’idéal !” 
MARIE

“J’ai suivi le projet de loin 
pendant un moment, puis je 
suis entrée pour différents 
aspects : récupération des 
déchets, expérimentation, 
découverte, alternative 
au compost, production 
protéines locales et 
intégration dans un réseau 
solidaire. Généralement, on 
observe les grands animaux 
et on n’a pas l’habitude 
d’observer des larves. La 
première fois, je me suis dit 
“beurk” et je les regardais 
de loin. Et finalement, j’ai 
pris du plaisir à observer les 
larves et j’ai trouvé que c’était 
excessivement intéressant. 
Quand j’ai eu mes poules 
par extension, je me suis 
beaucoup intéressée à elles. 
Un jour, ma poule a pondu 
un œuf de 70 grammes, 
ce que je n’aurais jamais 
su si je n’avais pas une 
balance [reçue pour les 
expériences de terrain]. C’est 
intéressant de ne pas être le 
consommateur passif, d’être 
dans quelque chose d’actif. 
Dans ma manière de vivre, 
je suis à contre-courant par 
rapport aux autres, je fais 
des trucs peu habituels, 
une fois de plus dans ce 
projet. C’est quelque chose 
de terriblement stimulant et 
intéressant.” 
SABINE  

“Mes petites larves 
congelées, moi j’aime 
bien les manger et 
donc je fais des petites 
expériences pour 
apprendre à les cuisiner.” 
BERTRAND 

“Les enfants adorent, la 
première impression est 
toujours le dégoût quand 
on parle de larves de 
mouche mais in fine, c’est 
toujours, une découverte, 
une réelle excitation de 
construire leur propre 
dispositif et d’accueillir les 
larves en classe.” 
HELENE et CESAR

“J’ai un background 
d’informaticien en 
mathématiques appliquées. 
On est souvent déconnectés 
de la réalité, c’était pour moi 
l’occasion de faire quelque 
chose qui avait un sens.” 
GUILLERME

“Je vis en colocation, ce 
n’est pas forcément évident 
avec les autres, ça pue 
parfois et les larves, ça 
n’attire pas forcément. Mais 
moi c’est une expérience 
qui m’attire pas mal.”  
ROBIN

“It makes me want to 
have a big pool with water 
and swim with them. The 
larvae.. It’s the funniest 
thing in the world.” 
VEGA 

“Il y a beaucoup de fierté 
de faire partie d’un projet 
comme celui-ci. Le fait de 
chercher quelque chose, 
que ce soit dans notre 
domaine d’activités ou 
pas, fait que l’on devient 
un acteur de la société 
et plus uniquement 
consommateur. Et on 
n’attend pas passivement 
que des professionnels 
répondent à tout. Devenir 
chercheur restaure un peu 
le statut du citoyen dans 
sa dignité humaine et sa 
capacité de contribuer 
activement à sa société.” 
MIA 

“ Les larves, ça fait 
presque comme un animal 
de compagnie. C’était 
ma première expérience 
avec la prise de mesures 
quotidienne.” 
PATRICK

“La recherche 
participative, c’est 
aussi de laisser les 
enfants pouvoir faire 
des expériences par 
eux-mêmes auxquelles 
on n’aurait pas pensé.” 
HARI

“Le forum ouvert où on 
a tous pu échanger nos 
expériences, discuter, 
essayer d’améliorer, 
pouvoir mettre en 
commun nos différentes 
expériences pour avancer 
et arriver à dompter ces 
mouches.” 
CLEMENT N.

“J’ai été récompensée à 150 
fois parce que je n’imaginais 
pas que la découverte 
des insectes était aussi 
merveilleuse que ça . 
Les insectes, c’était quelque 
chose de repoussant pour 
moi mais ce n’est pas du tout 
ce que j’ai vécu. Je restais 
pendant des heures devant ma 
volière. Ce qui m’a bouleversé, 
c’est de voir comment dans 
une toute petite cosse, les 
magnifiques mouches finissent 
par sortir par un tout petit trou. 
Ce projet, c’est intéressant 
parce qu’on ne se regarde 
pas en disant “on est bien, on 
est bien” mais on fait quelque 
chose pour améliorer les 
choses. Le projet est tellement 
puissant pour changer ses 
habitudes que c’est magnifique 
je trouve.” 
BERNADETTE

“J’aime bien l’idée que les 
insectes font le compostage 
de déchets et en même temps 
que ça nourrit les poules. 
- Et votre famille ? 
- Ils ne savent pas, ils ne sont 
pas au courant haha.” 
HANNELORE

“Dès la première réunion, 
c’était très enthousiasmant. 
Ce qui a été très gai, c’était 
d’avoir eu les premières petites 
mouches, puis le premier 
accouplement et enfin, les 
premiers bébés larves à 
Bruxelles. C’était très amusant 
de voir comment cela se 
passait.”  
ERIC

“C’est une nouvelle 
technique qui arrive en 
région bruxelloise, on 
est les premiers à vouloir 
tester cette technique. On 
est au 3ème prototype, 
on voit que ça évolue, 
chacun amène ses idées, 
on teste, c’est vraiment 
super sympa.” 
BENOIT S.

“Ça nous intéresse parce 
que c’est une nourriture 
potentielle pour les poissons 
[en aquaponie]. On teste 
les larves pour les poissons 
et on voit que ça donne un 
bon résultat. J’ai participé 
à plusieurs rencontres et à 
chaque fois, il y a un bon 
esprit, on découvre plein 
de choses, il y a beaucoup 
de connexions qui se font.” 
MASSIMO

“Au début, c’était par curiosité 
et intérêt pour le projet d’un 
point de vue philosophique. 
Ça m’a apporté d’être dans 
l’observation beaucoup plus 
fine de la vie du poulailler. Je 
n’avais jamais vraiment pris le 
temps d’observer comment 
vivait ma basse-cour et j’ai 
noué un lien plus intime 
avec mes poules. Ça m’a 
sensibilisée au bien-être de 
mes poules. L’œuf est devenu 
un trésor et c’est très valorisant 
d’en offrir à son entourage 
du coup. Cette conscience 
fine donne de la valeur aux 
choses et est venue suite aux 
observations précises sur les 
œufs (poids, etc.). J’aime bien 
le côté réseau et partage et 
le fait de savoir que d’autres 
étaient investis à d’autres 
étapes de la recherche.” 
ISABELLE

“A la formation RAP 
(Recherche Action 
Participative)... toute cette 
brochette de chercheur.e.s 
de milieux variés étaient 
là pour recevoir des outils 
qui nous permettraient de 
travailler tous ensemble 
sur le projet.” 
ETIENNE

“J’ai toujours été intéressé 
par les aspects zéro déchet 
et surtout dans l’organique. 
Ce monde-là me fascine, 
je pourrais regarder 
des heures les larves 
manger. Mon métier, c’est 
dessinateur et du coup, j’ai 
proposé quelques dessins 
pour rendre “sexy” des 
thématiques complexes.” 
YACINE
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Les informations pour rédiger ce mode d’emploi ont été puisées 
dans les ateliers participatifs, sur le forum de discussions et lors 
d’échanges divers (oraux, par mail, etc.) tout au long du projet 
ValueBugs.
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Contexte

En 2019 la European Petfood Industry Federation (FEDIAF, 2019a) 
a recensé en Belgique 1.320.000 chiens et 2.030.000 chats.
Également en 2019, Bruxelles-Environnement recense 105.000 
chiens en Région Bruxelles Capitale (RBC).

Une étude réalisée en 2017 a révélé que l’alimentation des chiens 
et des chats aux États-Unis constitue à elle seule environ 25 à 
30 % des impacts environnementaux de la production animale 
(Okin, 2017). 

Serait-il possible de développer une alimentation pour animaux 
domestiques pour réduire cette empreinte carbone ? La solution 
? Les larves de mouche soldat noire !

Elaboration d’une diète équilibrée

Données nécessaires

Pour élaborer un régime alimentaire pour les chats et les chiens 
qui inclut les larves, il a fallu :

Etablir les besoins nutritionnels des chats et des chiens
Etudier la composition nutritionnelle des larves
Calculer une diète qui répondait aux besoins nutritionnels des 
animaux de compagnie (chats et chiens)

Ci-dessous, un tableau qui reprend les principales données 
nécessaires pour l’élaboration de cette diète :
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Recette établie

14 g larves sèches ou 52 g de larves fraîches (ou surgelées)
1 oeuf (50g) (augmentation de 50% de vit D si oeuf plein air)
50 g épinards
127 g carottes 
20 g de graines de courge grillé ou germés
210 mg sel iodé

À ajouter pour le chat :
1000 mg de taurine (optionnel pour chien)
65 mg d’huile de foie de morue par jour donc 5 gouttes pour 
quatre doses journalières (1 goutte d’huile équivaut à 50 mg). 
Vous pouvez aussi donner une goutte par jour pendant 3 jours, 
et 2 gouttes le 4ème jour par exemple. 

Pour un chat adulte, la dose journalière recommandée de nourrit-
ure est donc de 300 g (ou 262 g si les larves sont déshydratées).  

Pour les chiens, la dose doit être adaptée selon le poids comme 
suit:  

300 g pour un chien de 2 à 4 kg 
x 1,5 pour un chien de 5 à 8 kg 
x 3 pour un  chien de 9 à 15 kg 
x 4 pour un chien de 20 à 30 kg.

Cette recette a été élaborée sous forme de pâté. 
 

Comment changer la diète de vos animaux de 
compagnie ?

Une nouvelle diète doit être intégrée graduellement pour ne pas 
perturber les animaux. 
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Pour les chats (selon Williams K.), il faut parfois trois semaines 
pour une bonne transition. Il est recommandé de commencer à 
leur donner par petite quantité et dans un bol séparé. Une fois 
que le chat commence à manger sa nouvelle alimentation :

2 à 4 jours : 25 % diète avec larves + 75 % ancienne diète
Quelques jours : 50 % diète avec larves + 50 % ancienne diète
3 à 5 jours : 75 %, diète avec larves + 25 % ancienne diète
Enfin : 100 % diète avec larves. 

Pour les chiens (AKC staff, 2019), le changement de diète abrupte 
peut causer des dérangements gastro-intestinaux comme des 
vomissements, la diarrhée et une diminution de l’appétit. Il est 
donc préconisé de procéder graduellement avec une transition 
de 5 à 7 jours:

Jour 1 : 25 % diète avec larves + 75 % ancienne diète
Jour 3 : 50 % diète avec larves + 50 % ancienne diète
Jour 5 : 75 % diète avec larves + 25 % ancienne diète
Jour 7 : 100 % diète avec larves.

Appréciation de la diète par les animaux

Dans le cadre du projet ValueBugs, quelques essais ont été 
menés en conditions réelles : 1 hérisson, 2 paons, 11 chats et 2 
chiens ont testé une alimentation incluant des larves. Lien pour 
visionner une vidéo sur ces expériences: https://colibris.link/
ImH41

Voici quelques observations :
Avec la recette proposée mixée (et non sous forme de pâté), 
les chats font le tri et ne mangent pas les larves. La recette en 
pâté résout ce problème. 
L’attitude du maître a une influence sur l’acceptabilité de cette 
nouvelle diète
Aucune odeur particulière
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Un éleveur sur les trois pense qu’il serait envisageable que cela 
devienne la diète habituelle de ses chats mais il faudrait plutôt 
en faire des croquettes car c’est plus sain pour les chats.
Tous les chats n’apprécient pas la nouvelle diète, certains n’y 
ont jamais touché
Les chiens ont adoré leur nouvelle diète
Le hérisson en raffole (il faut juste diminuer la quantité de sel)
Certains chats apprécient les larves séchées entières en rem-
placement de leurs croquettes habituelles.

Quelques témoignages des participants : 

Ariane : “Le [chat] mâle a adoré mais n’arrive pas à manger les 
larves, elles restent collées dans le bol. Les femelles n’y ont pas 
touché. Je pense qu’il faudrait en faire des croquettes c’est plus 
sain pour les dents des chats, ce sera plus facile à manger et sur-
tout plus agréable à l’œil.”

Aline : “Il a fallu le temps pour que mon chat apprivoise la pâté.”

Jean-Charles : “Même en lui supprimant sa nourriture, mon chat 
n’y a pas touché.”

Adeline : “Par rapport à tous les nutriments de la recette, c’est 
assez riche, surtout avec les omega3 mis dedans, je pense que ça 
doit être assez complet. Mes chats se sont rués vers le sachet de 
larves séchées et ont tout mangé, je ne l’avais pas rangé”.



9

Sources

AKC staff. (2019). The Right Way to Switch Dog Foods. En ligne 
https://www.akc.org/expert-advice/nutrition/right-way-switch-
dog-foods/ 

AFFCO (2009). What Is Complete And Balanced Nutrition 
For Dogs. En ligne https://www.slideshare.net/Complete-
andBalanced/what-is-complete-and-balanced-nutrition-for-
dogs-1834773 

Barragan-Fonseca K.B., Dicke M. & van Loon JJA.( 2017). Nutri-
tional value of the black soldier fly (Hermetia illucens L.) and its 
suitability as animal feed – a review. Journal of Insects as Food 
and Feed, 2017; 3(2): 105-120

Bruxelles-Environnement (2019). La semaine du chien à Bruxelles. 
En ligne,
https://environnement.brussels/news/18-au-25-mai-participez-la-
semaine-du-chien-bruxelles 

FEDIAF (2019a). European Facts & Figures. En ligne, https://fed-
iaf.org/images/FEDIAF_facts_and_figs_2019_cor-35-48.pdf

FEDIAF (2019b). Guide Nutritionnel Pour Aliments Complets et 
Complémentaires destinés aux Chiens et Chats. En ligne https://
www.facco.fr/wp-content/uploads/2020/01/facco-guide-nutrition-
nel-fediaf-aliments-complets-chiens-chats.pdf 

Liu X, Chen X, Wang H, Yang Q, urRehman K, Li W, et al. (2017). 
Dynamic changes of
nutrient composition throughout the entire life cycle of black sol-
dier fly. PLoS ONE 12(8):
e0182601. https://doi.org/10.1371/journal.pone.0182601

Makkara HP.S., Tran G., Heuzé V. & Ankers P. (2014). State-of-the-



10

art on use of insects as animal feed. Animal Feed Science and 
Technology 197: 1-33

Okin GS (2017) Environmental impacts of food consumption 
by dogs and cats. PLoS ONE 12(8): e0181301. https://doi.
org/10.1371/journal.pone.0181301. 

Spranghers T., Ottoboni M, Klootwijk C., Ovyn A., Deboosere 
S., De Meulenaer B., Michiels J., Eeckhout M., De Clercq P & De 
Smet S. (2017). Nutritional composition of black soldier fly (Her-
metia illucens) prepupae reared on different organic waste sub-
strates. J Sci Food Agric 97(8):2594-2600. doi: 10.1002/jsfa.8081

Williams K. Creating a Weight Reduction Plan for Cats. En ligne 
https://vcahospitals.com/know-your-pet/creating-a-weight-reduc-
tion-plan-for-cats


